
   

 
La Jeunesse Etudiante Chrétienne de France, suite aux échanges entre 

l’Episcopat et le gouvernement sur la Loi des tests ADN en matière 

d’immigration  a souhaité par la voix de son Equipe Nationale, faire 

connaître sa position sur les revendications de La Conférence des Evêques 

de France. Par leur détermination et leur volonté de soutenir des valeurs 

chrétiennes, mais qui au-delà de leur aspect religieux sont aussi et surtout 

des valeurs humanistes, les Evêques ont permis des avancés significatives 

sur cette loi. Cette loi a pour but, selon le gouvernement de facilité les 

procédures de regroupement familiale via un test ADN rendant impossible 

toute fraude. Elle s’inscrit dans une politique d’immigration et d’accueil 

beaucoup plus large mais toujours marquée par la même hostilité envers 

les étrangers. On ne parlait pas seulement de teste ADN mais aussi de 

prélèvement osseux ou de reconduites a la frontière violente. Une telle 

politique est inhumaine et la JEC a souhaité inciter non seulement La 

Conférence des Evêques mais aussi chaque individu à se tenir sur ses 

gardes et à refuser de telles pratiques, indignent de notre pays et de notre 

époque.  

Le gouvernement qui depuis sa formation est en dialogue constant avec 

l’Episcopat n’a pas trouvé auprès de lui le soutient qu’il souhaitait. La JEC 

tient elle aussi à affirmer, comme les Evêques de France, qu’une telle 

sélection de l’immigration n’est pas une réponse au problème de 

l’intégration, et qu’elle va à l’encontre de bons nombres des principes 

défendus par la République. Cette Loi présentée par le ministre Brice 

Hortefeux est plus qu’une atteinte à des valeurs religieuses, c’est une 

atteinte à des valeurs humaines et par la même universelles.  

Ouvrant plus largement le débat, la JEC tient aussi à souligner qu’au-delà 

de ces lois sur l’ADN, c’est l’ensemble du programme du gouvernement en 

matière d’intégration qui devrait susciter une mobilisation des milieux 

religieux mais aussi dans tous les autres. Au nom de toutes les valeurs 

fondamentales qui forment l’identité de la JEC son équipe nationale se 

devait de réagir et d’appeler chaque individu à voir dans son prochain un 

frère et un ami et non un poids économique ou un voleur de pain. 

Dans ce sens, nous approuvons la prise de position de La Conférence des 

Evêques de France dans ce qu’elle a pu apporter de bon.   

 

L’Equipe Nationale de la JEC France. 

 


